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un concept gagnant!
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Autrefois, on apprenait un métier « sur le tas ». En effet, 
il suffisait de suivre une personne expérimentée pour 
apprendre le travail demandé. C’était la même chose 

pour la conduite de camion : on montait 
avec un camionneur et il nous enseignait 
comment changer les vitesses, arrimer 
un voyage ou encore comment « vivre la 
vraie vie » de camionneur.

Les temps ont bien changé… 

Aujourd’hui, pour devenir camionneur, 
une formation de 615 heures incluant un 
stage en entreprise est nécessaire. Cette 
structure est bien établie, mais il reste 
que la formation se déroule majoritaire-
ment à l’école et les élèves vivent le mé-
tier seulement en stage lors du dernier 
90 heures de formation. C’est bien, mais 
les élèves s’engagent dans une formation 
en sachant peu de chose sur la réalité du 
métier. Même si l’école tend à s’appro-
cher de l’industrie, il existe encore un 
décalage entre la formation scolaire et 
l’industrie du camionnage. 

Pour pallier à cette problématique, l’alternance travail-études 
est un excellent moyen de joindre le milieu éducationnel et in-
dustriel. En effet, avec la participation du Groupe Robert Trans-
port, le Centre de formation en transport routier de Saint-Jérôme 
(CFTR) travaille sur un projet pilote en alternance travail-études. 

Le modèle est simple : la formation est donnée directement dans 
les bureaux de Robert Transport par des enseignants du CFTR.

Comment fonctionne l’alternance 
travail-études ?

Les élèves font de courts séjours avec des 
formateurs de Robert Transport pour 
vivre la réalité d’un camionneur et peu-
vent mettre en pratique les compétences 
qu’ils ont développées pendant la for-
mation en entreprise. Que demander de 
plus! C’est un modèle gagnant qui rap-
porte autant à l’école qu’à l’industrie. 
Les élèves apprennent pendant la forma-
tion et l’école peut se mettre à jour avec 
les tendances de l’industrie. 

La communication entre le Centre de 
formation et l’industrie doit être bien 
orchestrée car certaines contraintes né-
cessitent d’être respectées :

•	 L’horaire en industrie
•	 La disponibilité des équipements
•	 Le programme d’études 

Actuellement, avec la pénurie de chauffeurs, le modèle d’alter-
nance travail-études permet à l’industrie de se rapprocher des 
finissants et à ces derniers de vivre pleinement le métier qui les 
allume tant! Un concept gagnant!
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